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… et tout commence par le Baptême 

Où tout a-t-il commencé pour Marie Madeleine ? Comme pour 
nous tous, Marie Madeleine, FCJs, compagnes et 
compagnons de mission et ami(e)s , cela commence par notre 
Baptême.  Par lui, nous recevons le don de la Vie nouvelle en 
Christ, naissance  au sein de la communion chrétienne, ainsi que  
notre mission en  Église et dans le monde.  

Lequel d'entre nous ne s'est-il pas arrêté pour toucher les fonts 
baptismaux sur lesquels fut portée Marie Madeleine dans l'église 
de Châteauroux ? Combien de fois y sommes-nous allés en 
pélerinage pour voir de nos propres yeux le lieu où la magnifique 
vie apostolique de Marie Madeleine commença. Tout petit bébé, 
elle fut aussi posée sur l'autel et consacrée à Marie, Mère de Dieu. 
Aujourd'hui nous ne connaissons pas grand-chose de sa théologie 
mais nous savons qu'elle vit le jour dans une famille profondément 
catholique dans laquelle la prière et la compréhension de Dieu 
étaient au cœur de la vie des parents et des
enfants. Plutôt          que d'apprendre dans des 
livres, Marie Madeleine a laissé la 
connaissance de Dieu s'infilter en elle, tout 
comme le faisaient beaucoup de jeunes 
gens à cette époque. Nul doute qu'elle fut 
profondément influencée par les 
révélations du Sacré-Coeur à Paray-Le-

Monial. Nous pouvons témoigné de la piété 
dont elle était entourée dans sa vie et aussi 
de sa nature espiègle toujours à la 
recherche d'aventures et d'escapades 
humoristiques .

Venerable 
Marie Madeleine 

d'Houët 

Ce document est édité par les Fidèles Compagnes de Jésus, plus 
couramment connues sous le nom des religieuses FCJ. Grâce à ce 
bulletin d’information nous espérons faire plus largement connaître 
la vie et l’œuvre de Marie Madeleine, fondatrice des religieuses 
Fidèles Compagnes de Jésus. 

Marie Madeleine est une femme pour notre temps ;  une femme 
française d'inspiration et de courage. Elle f ut ... fille, sœur, amie, 
épouse, veuve et mère, puis finalement religieuse et fondatrice. Elle 
fut une femme d'Église. 

30 mars 2020, Bicentenaire 
de la Société des  

Fidèles Compagnes de Jésus. 

Nous entrons dans  
   le Tricentenaire de 
notre Société en rendant 

grâce à Dieu pour  
tout ce qui fut,  est et sera. 

Sur les fonts baptismaux
de Châteauroux 



Marie Madeleine fut-elle une femme d'Église ? 

Comment s'est-elle engagée en  Église tout au 
long de sa vie en tant qu'adolescente, fiancée 
puis  épouse ? Sa famille et elle furent fidèles à 
l' Église. Nous connaissons son grand respect 
pour les prêtres, son adoration fréquente du 
Saint-Sacrement, sa droiture de caractère et 
son service aux pauvres. Pour Marie 
Madeleine, être chrétienne signifiait pratiquer 
de nombreuses dévotions humbles et bien 
connues.  

Être une femme  d'Église signifiait pour Marie 
Madeleine être une bonne chrétienne et      
faire tout ce que l' Église  de l'époque 
exigeait. Nous savons qu'elle assistait à la 
messe chaque jour. Nous savons qu'elle ne 
recevait pas la Sainte Communion tous les jours 
car ce n'était pas autorisé à l'époque. Par son 
Baptême elle devint un membre d'une société 
invisible de chrétiens dont la tête invisible 
était Jésus Christ. Son allégeance au Pape, aux 
évêques et aux prêtres était totale même si elle 
n'était pas toujours d'accord avec tous. Comme 
tous les chrétiens baptisés, elle partageait 
l'universalité et la nature apostolique de 
l'Église.  

C'est là où nous la voyons la plus active – son 
coeur apostolique était rempli d'un désir ardant 
d'aimer Dieu toujours plus  et de Le servir parmi 
les personnes de son entourage. Ce qui était assez 
courant chez l es familles aristocratiques 
bienveillantes de l'époque. Mais pour Marie 
Madeleine cela n'était pas suffisant —    Elle alla 
plus loin et son cœur se laissa touché et 
transformé par les ramasseuses de coton de son 
entourage à Amiens, puis elle  réunit d'autres 
femmes autour d'elle pour l'aider dans ce service. 
Son désir était que ceux qu'elles servaient 
partageaient la vie du Christ – cela venait en 
premier -  et ensuite elle prévoyait de les éduquer 
d'une manière différente de sa propre éducation.  

Son esprit d'engagement et d'aventure lui   
permit d'avancer. Le Zèle et la soif de la venue du  
royaume  étaient à la racine de sa spiritualité et 
c'est ainsi que chaque fois qu'une difficulté  
bloquait son chemin, elle trouvait une issue et 
poursuivait ce désir de faire connaître et d'aimer 
Dieu  partout où elle allait avec les premières 
sœurs.

Une femme d'Église 

Christine Anderson fcJ 

Apostolique, enthousiaste, déterminée, Marie 
Madeleine nous montre aujourd'hui une voie à 
suivre.  Peut-être pas tant par la piété mais par la foi  - 
la foi selon laquelle  tout est l'œuvre de Dieu et que
nous ne sommes que les instruments. Dans notre  
Église  d'aujourd'hui nous sommes confrontées  à 
différents défis mais il y en a un qui reste 
essentiel : comment, au milieu de toutes les 
difficultés et toutes les déceptions, pouvons-nous 
faire connaître et aimer Jésus dans le monde entier , 
plus particulièrement dans les parties du monde 
où nous sommes implantées ? Comment nous 
reconnaissons - nous comme partie intégrante de 
l'Église universelle sans nous  laisser entraîner à 
penser que les abus et la corruption en sont la 
représentation globale ? Nous prions Marie
Madeleine de « sentire cum ecclesia » de penser en 
union avec l'Église dans toutes ses dimensions et 
de rester fidèles en ce temps d'épreuve et 
d'expansion. 

Marie Madeleine nous a laissé un héritage à travers
les sœurs qu'elle avait rassemblées pour continuer son
travail d'éducation, de catéchèse et de service, un 
héritage qui se perpétue dans le monde aujourd'hui – 
en Europe, en Asie, Australie, dans les Amériques et en 
Afrique.  

Deux cents ans plus tard, l'esprit de Marie Madeleine 
est toujours présent dans la vie de ses disciples – ces
personnes que nous connaissons ou que nous ne 
connaissons pas et  qui ont été inspirées par sa vie. 
Tout comme elle fit beaucoup en son temps afin de 
préparer les sœurs en une période d'expansion, nous
aussi sommes appelées en tant que femmes de l' Église 
à donner la vie à encore plus de personnes dans tant de 
pays différents. Nous lisons dans ses lettres comment, 
même de très loin, elle s'intéressait aux détails les plus 
précis des missions  dans chaque pays. En réfléchissant 
avec le pape François sur notre propre engagement de 
baptisées pour participer à la mission de l' Église, nous 
aussi lançons des projets et prions que les œuvres dans 
lesquelles nous sommes engagées, ne disparaîtront pas 
avec nous non plus mais que nous laisserons un 
ensemble d'expériences, de personnes et de ressources 
disponibles pour ceux qui viennent après nous.  

Être femme d' Église aujourd'hui a ses propres défis 
mais cela nous donne aussi tant d'occasions de service 
bien au-delà de l'approche institutionnelle. L'esprit de 
Marie Madeleine est bien vivant en nous alors que 
nous travaillons dans tant de contextes différents et 
tant de ministères différents.  


